
Contexte géologique du Massif

de Paimpont (35/56) resitué préalablement

dans celui du domaine du Massif armoricain
Excursions menées en 2015...
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Encyclopédie de Brocéliande, Yves Quété : Le 25 janvier 2016



Première Partie :

Les clés qu’offrent la Géologie pour comprendre les paysages

et leur genèse.  



Des faciès rocheux

plissés et fracturés

qui s’insèrent dans

un contexte de dé-

formations succes-

sives calées dans le

temps :

« Bassin

Parisien »

Le Massif

De Paimpont

Plis synclinaux
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Des faciès rocheux / classés

par ancienneté.

CNA

CSA

CNA CSA : Cisaillements

Sud et Nord armoricain.



Les facies rocheux qui affleurent (plus ou moins déformés et fondus) suggèrent 

vis-à-vis des contextes de leur genèse, des épaisseurs érodées ou des 

mouvements  tectoniques verticaux (cumulés) de plusieurs km d’amplitude.
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540 MA

245 MA

65 MA

L’ECHELLE 

CHRONO-STRATIGRAPHIQUE

X

I

II

III-IV

Néandertal  : - 250 000 ans

Cours YQ / MST (1985)

Massif armoricain :

Nature des événe-

ments tectoniques

(Orogenèses),calés 

dans le temps.

Permo-Trias :

Première pénéplaine

du Massif armoricain

avant la transgression

du Jurassique moyen

à supérieur.
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Le Massif de Paimpont

est situé dans le 

Domaine centre-armoricain.
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Le Massif armoricain est une mosaïque

d’éléments tectoniquement délimités, ce

qui complexifie les reconstitutions

paléogéographique.



Ces différents domaines « varisques » juxtaposés, résultent de trajectoires différentes

D06

Déformations hercyniennes modérées



Faciès rocheux, Chronologie et géoenviron-

nement : Utilisation d’ outils adaptés. 
D07



Le Massif armoricain :

Un continent qui a connu

depuis 500 MA 

une trajectoire 

méridienne Sud > Nord.

-500 MA

Objectif : Connaître et représenter

les conditions d’évolution « paléogéogra-

phique » du substrat rocheux d’une région.
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Exemple de la représentation de la « glaciation africaine » sur

la limite « Ordovicien-Silurien » Indices rocheux : dépôts glacio-

marins alimentés en fragments par la fonte d’iceberg 

(Ex les « Tillites de Feuguerolles »).

Tillites de Feuguerolles >

Outil : Paléomagnétisme



Intensités d’altérations actuelles suivant la position «latitudinale»

Applicables au faciès rocheux anciens ?
Flux d’eau et température dissolvent les minéraux ce qui diminue la cohésion des matériaux et facilite leur érosion (surtout

en l’absence de végétaux).
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Les zonations climatiques

latitudinales n’étaient pas

les mêmes dans le passé

que maintenant.
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Profondeurs d’altération (Paléocène-Eocène) : ≤ 100 m 

Exemple  sur granite. En fait souvent érodé et partiel.

« Construction » d’un profil complet , à partir d’affleure-

ments disséminés, synthétisés dans le « Log ».
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Couches en place avec

leur porosité intrinsèque 

Sur le terrain : Eléments d’un puzzle









Quelques reliques très anciennes 

(Icartien ou Pentévrien) Ages : 

2000 MA / 615 MA : granodiorite

cadomiennes.

Ex Pleubian - Port Béni :

Datation isotopes U et Pb sur zircon : Age du magmatisme. 
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Les gneiss anciens représentent des niveaux volcano-sédimentaires

et granitoïdes à phénocristaux métarmorphisés.



Le Protérozoïque : 2 MA (période « azoïque » < 540 MA)

2 orogenèses pentévrien puis cadomien (intrusions granitiques à la fin) 

Les sédiments (Briovérien) sont issus du démantèle-

ment de la chaine cadomienne située plus au Nord 

et d’autres reliefs au Sud.
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750-540 MA

Peu marquée dans le Domaine « Centre-Armoricain »
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Le « Briovérien » issu du démantèlement de la chaine cadomienne correspond à des

sédiments  déposés jusqu’au début du Cambrien : A la base des bancs de poudingue

portent des galets de roche magmatique datée [640 MA] et au sommet les sédiments 

remanient des zircons  datés [540-520 MA] du Cambrien inférieur. Le Briovérien cor-

respond donc à une série sédimentaire déposée entre 630 et 520 MA.

490 MA : Plaques étalées Est-Ouest « Europe » à 60° S
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Le Paléozoïque : 300 MA

2 orogenèses :

Intrusions granitiques

durant la phase hercynienne 

(Chaîne varisque : 360-300 MA

Destruction du relief : 300-200 MA)
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420-360 MA

Partout

En limite Bretagne/Vendée

et Europe septentrionale.
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Levé de la géologie sédimentaire « Log » :

Les différentes coupes établies sur le terrain

doivent être corrélées (faciës puis fossile puis mar-

queurs chronologiques) entre elles …

Exemple de l’Ordovicien du Massif armoricain.

Le Massif

de Paimpont
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L’approche de terrain

Présence de niveaux

sédimentaires riches

en fer, relargués si

le grès est altéré. 

Cambrien important



450 MA : Plaques s’approchant « Europe » à 60° S
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300 MA : Gondwanda et Laurussia rassemblés + Mer Paléo-Téthys

« Europe à l’Equateur »
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Synthèse géométrique des faciès sédimentaires caractérisant le Paléozoïque 

inférieur discordant sur le Briovérien « pénéplané » suivant une surface irrégu-

lière. Les Grès armoricains marquant la Transgression marine généralisée :

Elle vient du Sud et ennoie progressivement un continent.. 

Formations sédimentaires reconnues dans le Massif de Paimpont :
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Volcanisme : 

A Crozon 475-465 MA

A Réminiac 486 +- 30 MA



Une autre point de vue « dynamique » (1991) illustré par …. 
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Faille « normale »



Interprétation géométrique de la discordance de la Formation de Pont-Réan 

sur le Briovérien, selont le facies du conglomérat.

Conséquences d’une tectonique extensive : Voir diapo suivante :

D21Faille « normale »



Diapositive
précédente

= accrétion océanique
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Une autre exemple de construction géodynamique
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Massif

Paimpont
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Convergence (Complexe de Champ-

toceaux : Domaine Sud armoricain)

Massif de 

Paimpont

Localisation d’un terrain

dans un contexte géody-

namique donné –suite-.

[1]

[2]

[3]

Les 3 stades de la tectonique

des plaques (orogenèse).



Le Mésozoïque : 180 MA

Début de l’orogenèse « alpine »
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Le Massif armoricain ne porte

pas de formations sédimentaires

secondaires : Lacune ? Érosion ?

Limite d’érosion ne

reflétant pas les 

limites de l’extension

de la transgression

du Secondaire

Rien sur Paimpont..



150 MA : Gondwanda et Laurussia rassemblés + Mer Téthys

« Europe » à 35° N.
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100 MA : Ouverture de l’Atlantique

« Europe » à 40° N.
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Le Cénozoïque et Quaternaire : 65 MA

L’orogenèse « alpine »

actuellement en érosion ….

Néandertal  : - 250 000 ans
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Une période récente

étudiée avec des 

outils de plus en

plus perfectionnés



Aléas climatiques en Europe de l’Ouest, depuis la fin du secondaire
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Outil : isotope 018/O16 coquilles 

foraminifères benthiques.



45 MA 40 MA

30-25 MA

15 MA

5 MA
2 MA

Chaud et humide : marécages

Dépôts argiles
Dépôts calcaires / graben

Pas de pollen ?

Dépôts sables

coquillers

Tempéré à chaud humide

Dépôts marins

Froid

Mer des sables

rouges.
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Institut de Géologie

Rennes < 1980
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Outils : Les argiles (E.C.) et les pollens (O.P.)



D32Thèse David MENIER 2004

65 MA

Recollement des données

bibliographiques, calées

dans le temps et les

contextes géographiques.

Aujourd’hui pour beaucoup

disponibles sur le Net, si

on dispose des références

bibliographiques précises.



MA 65 53 34 23.5 15 11 5 1.75

Cénozoïque et Tertiaire : Variations Altitude continentale  – Niveau eustatique

350 m

100 m

Paysage plat : maré-

cages et lacs

Tropical : chaud et

humide

Mer oligocène

Mer des Faluns

Grandes

glaciations

« Surface éocène »

Ennoyages /

Transgressions

Transgression : 

Avancée de la ligne 

du rivage.
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La compression pyrénéenne

crée un « bombement » à surface

plane, exondé soumis à l’altération.

NM

AC

Ouverture du Rift Ouest Européen :

Affaissement du Massif armoricain 

décapage des altérites – transgres-

sions marines localisées

Thèse David MENIER 2004
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Une étude récente (Bassin rennais)

Ouvrage « Cinergy » : Un forage

carotté de 480 m de profondeur : 

montrant le Briovérien altéré situé sous

une couverture (épaisseur 400m) sédi-

mentaire, essentiellement argileuse (1)

(Eocène au Pliocène soit 40 MA à 

aujourd’hui). Le Miocène ( 20 MA) 

se marque par les Faluns (anciennes

Carrière à chaux). 

(1) Série compactée, les épaisseurs ini-

tiales étant 2 à 3 fois plus importantes.
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Reconstitution paléogéographique

du Bassin rennais au tertiaire (Oligocène).

Un milieu lacustre alternant entre un système « ouvert » relié

à un fleuve et un milieu « fermé » anoxique.

Au sommet de l’Eocène les conifères puis les argiles smecti-

ques signalent un refroidissement puis un climat plus aride. 

37 

MA



Des invasions marines

Plus ou moins marquées
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Une invasion marine

franche mais localisée
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Des sédiments marins / estuariens ?
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Carbonates bioclastiques

déposés en domaine sub

tidal : Forts courants de

marées en bordure d’un

continent aplani.

Température

moyenne 20

+/- 2 °C

Sables continentaux en cônes/plaines 

alluviales et estuaires ennoyés

La Méditerranée 

est à sec

[Faciès 

Siliceux]

[Faciès 

calcaires]

Rennes

Carrière des

Grands Fours

Rennes « Apigné »

Saint-Grègoire « La Noë »

23 MA



Les reliques

sédimentaires

mio-pliocènes :

Ebauche

D’un paysage ?

Une ligne de « par-

tage des eaux –

« estuarienne », 

guidée par la Faille 

(N140) de Ques-

soy Nort sur Erdre5 MA 2.8 MA

2.6 MA

= Plaisancien
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Age du réseau hydrographique actuel : < 3 MA

Il remplace un autre réseau antérieur  « Mio-Pliocène » (10 MA)

Au Mio-Pliocène (sables rouges et faluns redoniens) , les paysages très différents de l’actuel, étaient constitués d’épandages 

sableux associés à des cônes ou plaines alluvionnaires peu sinueuses emplissant des paléovallées faiblement incisées (10-20m) 

et larges (700m). Ces vallées se sont mises en place au Tortonien (11MA) et remplies au Reuvérien (3MA).

Le Pleistocène moyen/supérieur (< 1 MA) est caractérisé par une surrection différentielle du Plateau Centre-Bretagne en 

panneaux  limités par des failles actives qui sont aujourd’hui la cause de nombreux séismes. 

Les rivières actuelles, en incision érodent le socle en place, en dehors des placages mio-pliocène et révèlent donc un réseau 

hydrographique indépendant. Ce réseau concerne également le socle dans sa partie émergée « Précontinent de Pinot »

jusqu’à la cote actuelle de – 50 m.

Le réseau actuel est plus incisé (60-100 m) que le réseau précèdent, le niveau des terrasses (lits successifs du cours d’eau) 

pouvant marquer l’existence de mouvement verticaux du socle. 
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Densité de drainage reliée à la « Géologie »

En Bretagne cette densité est de l’ordre d’ 1 km 
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A incision égale, la pente des

versants est proportionnelle

à la densité de drainage
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5 MA
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Vallée en auge / post glacier :  A rechercher dans le cercle d’extension des glaciations 

quaternaires. 
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La fonte du glacier fragilise la paroi

rocheuse qui s’érode.



Reconstitution : Climat et limite de 

l’Océan atlantique : - 18 000 ans

Altitude moyenne Bretagne : 220 m

Reprise de l’érosion.
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Situation du continent au dernier optimum glaciaire. 

Le précontinent (Manche incluse) est entièrement exondé, les vents issus du 

Nord provoquent  le dépôt des loess (limon éoliens).



Reconstitution : Climat et limite de 

l’Océan atlantique : - 10 000 ans

Altitude moyenne Bretagne : 165 m
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Variation du niveau marin depuis 9000 ans (fluctuations périglaciaires) 
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 Les vallées armoricaines sont en incision durant les chutes de niveaux marins et en comblement pendant les remontées

Une succession de chutes 

et de remontées du niveau marin



Reconstitution : Climat et limite de 

l’Océan atlantique : - 8 000 ans

Altitude moyenne Bretagne : 125 m
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Aléas climatiques

à 

l’échelle humaine.
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Utilisation du réseau altimétrique : Différence d’altitude entre le début la fin du 

XXème siècle : Marqueur d’une surrection (composante verticale) variable dans 

l’espace (amplitude de l’ordre du mm/an).
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LPE

Le relief actuel : Une lecture à plusieurs échelles
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Exemple de la Vilaine

Utilisation des terrasses comme

Indice de réactivation tectonique
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Talweg >



Forme du

relief 

(Outil MNT)
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LA PARTIE IMMERGEE

N’EST PAS PRISE EN COMPTE



Le début de la « réflexion »

(début 90 : Stéphane Bonnet

Géosciences Rennes) :

L’incision : Le marqueur des mouvements « relatifs »

verticaux -> reprise érosive des cours d’eau.

Hypothèse :

Surrection relative du 

compartiment Ouest

limité par une Faille N140°E. 

Compartiment Ouest

Compartiment Est
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Exemple (la ZBSA) relief « jeune » caractérisant une faille ancienne (hercynienne)

Réactivée – Utilité de l’outil SIG.

C.S.A

Reprise érosive
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Le réseau de fractures (hercynien)

localement réactivé.
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Diapositive
précédente



Moteur de la réactivation : Localisation des séismes.
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D57Bombement lithosphérique :

Convergence plaques Afrique et Europe

formation des Alpes.



Massif armoricain : Des

blocs limités par des failles

actives, avec des mouvements

de bascule, à composantes

verticales variables.

En contexte compressif

Sud > Nord
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Cette tectonique de blocs

contrôle la dynamique

du réseau hydrographique actuel :

Rajeunis érosifs au Nord

scellés comblés au Sud…

d’autant qu’ils sont 

actuellement ennoyés.
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Fy

Surface continentale partiellement immergée

N S



Expressions de la liberté de divagation du cours d’eau reliée à la pente et 

la dureté du substrat.
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Terrasses / Ecoulements en tresses

synchrones des périodes de dégels.
Exemple la Vilaine S. Bonnet
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Conglomérats

proximaux à la

base et distaux

au sommet :

Coulées de 

Solifluxion

Niveaux sableux

à litages obliques

Mégarides 2D et 3D

indices d’une rivière

en tresses au profil 

très penté.

Fonte

pergélisol

Répétition du

Faciès.



Genèse d’un paléosol : > 10 000 ans
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Relique du réseau

polygonal de fissures

de rétraction : Indice

du pergélisol



Seconde Partie :

Le Massif de Paimpont 

Excursions menées en 2015.  



Localisation du Massif de Paimpont 

dans le contexte géologique breton

Les cartes géologiques

au 1/50 000 :

2009

2008

2004

1999
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Schéma structural

(Feuille de Ploërmel)
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La succession b1 / b2 / b3 a été introduite dans 

la Notice de la Feuille de Ploërmel.



b 1/2/3 S ou G : Alternance de sédiments fins (siltites) et plus

grossiers (grès), plus ou moins indurés différenciés ici par 

l’altération atmosphérique.

En face inférieure de

couche sédimentaire :

Figures de « charge »

syn-sédimentaires

déformées dans le

plan de schistosité (le

plan de cassure du 

banc).
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Faciès de siltites et grès briovériens : 

Sédiments fins « rythmiques ». 

Figures de courants, action de la houle 

et des vagues..
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Environnement sédimentaire essentiellement « silteux » avec quelques intercalations de grès « turbidiques »

et schistes à galets. L’existence de niveaux rubéfiés suggère une émersion finale suivie d’une paléo altération,

reprise dans les premiers sédiments (rouges) de la transgression paléozoïque  (E. Denis 1988,J-L Bonjour 1989). 



Faciès à galets de quartz jointifs : Poudingue de « Gourin » 

souvent vu en indices « Pierres volantes »
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Dans le contexte (bS ou bG) argilites siltites et grès fins, qui caractérisent le Briovérien, ces facies plus grossiers

situés dans un environnement « turbiditique distal » (voir diapo précédente) témoignent d’un système fluvio-deltaïque

situé plus en amont  (Notice Feuille géologique de Janzé).



Affleurements de Briovérien : Sites visités en 2015

D70



D71



Formations

paléozoïques

reconnues

dans le 

Massif de

Paimpont
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Contact Paléozoïque sur Briovérien

Discordance tectonique. D73

Par rapport à D20

où sommes-nous

placés ?



Affleurements du Conglomérat de 

« Monfort » à proximité de Monfort.
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Formation de Pont-Réant : Siltites

indurées « Dalles pourprées »

A noter : Les bancs peu pentés, l’érosion différentielle et la schistosité de fracture
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Les traces,perpendiculaires

à la surface des bancs :

Les terriers (skolithes)

Les énigmatiques

« cupules »
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Grès de Courouët (à venir : Voir carrières sur Monterfil)



Affleurements Formation de Pont-Réan : Sites visités en 2015
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Grès quartzitique exploité en carrière (site du Valet – Société Carrières de Brandefer)
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Bancs quartzitiques – inter lits micacés  ^.

< Figures de courant (Carrière de La Moutte)
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Le Grès armoricain affleure majoritairement

dans les champs, sous la forme de « pierres

volantes ».
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Affleurements Formation du Grès armoricain : Sites visités en 2015
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Vu en 2015
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Fy

Galet à

bords arrondis

Fz



Elément de formations superficielles

Dépôts actuels – Reliques des aléas

climatiques récents : 

Facies Périglaciaire
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Remarque : Ces coulées de boues peuvent

recouvrir ou détruire des terrasses en place.



Cassure

Fluage (roche entrainée par le 

poids de la coulée)

Coulée « boueuse »

(Allotérite)

Couches de grès et 

siltites briovériens

Détail  coulée boueuse 

de solifluxion :

Fragments centimétriques anguleux

emballés dans un « ciment »

sablo-limono-argileux

Site sur Betton : 
A retrouver sur Paimpont ?
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Les prochaines sorties :

 Le 19 février 2016 : Autour de l’ancien étang de Careil.

 Autour de Monteneuf – Guer – Comblessac (Ellipse de Réminiac).

 Autour des sites de métallurgie médiévale en forêt de Paimpont.
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A lire  : Les documents joints.

- Les 4 feuilles géologiques (+ les notices 1999 – 2004 – 2008 – 2009 [1]).

- 3 thèses : Bonnet S. 1998 – Brault N. 2002 – Menier D. 2004.

- 3 présentations : A : Structures sédimentaires B : Litho et bio stratigraphie

- C : L’échelle stratigraphique internationale.

- 4 articles sur la géologie du Massif armoricain : 1997 et 2014 : Briovérien 

- et Paléozoïque,  2003 et 2007 : Secondaire à actuel.

- 1 rapport : BRGM Le Forage Cinergy.

[1] Les notices sont disponibles sur le site « Info Terre » du BRGM.


